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Chers Amis, 

Comme dans de très nombreuses communes de France, nous allons célébrer la 

fin de la Première Guerre mondiale. A cet effet une exposition se tiendra dans 

la Galerie d’Arz du mardi 11 septembre au samedi 29 décembre. 

Nous allons, d’une part, rendre hommage aux 20 morts qui ont leur nom ins-

crit sur le monument aux morts du cimetière et d’autre part, à l’aide de deux 

journaux de l’époque : Le Miroir et l’Illustration, rendre compte des différents 

théâtres d’opérations à travers le monde. Nous devrions également pourvoir 

exposer quelques objets. Nous sommes à la recherche de documents ou d’objets. 

Vous pourrez lire ce qui n’est que le résumé de ce que j’ai trouvé sur les 20 

morts du monument. L’idée est de faire un panneau type A3 sur chacun de 

ces morts de manière à ce qu’ils ne soient pas qu’un nom sur un monument 

mais que l‘on puisse lire leur parcours en tant que soldat, en principe, mort 

pour la France. Ce travail est quasiment terminé. 

Tout d’abord il faut savoir que le Conseil Municipal avec son Maire, M.Laniel, 

a décidé la construction de ce monument aux morts lors de la séance du Con-

seil Municipal du 19 juin 1921 pour 5000 Frs par l’entreprise Lepinard. La 

municipalité a demandé une aide du Conseil Général de 500 Frs pour boucler 

son budget.  

Le Monument a été inauguré le dimanche 9 juillet 1922. 
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AVANT PROPOS : 

 Ce sont 20 personnes qui figurent sur le Monument aux Morts de l‘ile d’Arz pour la 

Première Guerre Mondiale. Les objectifs de l’exposition prévue de septembre à dé-

cembre 2018 est de rédiger une fiche la plus complète possible sur chacune de ces 

personnes mortes pour la France, en incluant, si possible, tous les renseignements 

sur le lieu et les conditions du décès. 

La mention MPF (Mort pour la France) est une récompense morale visant à honorer le 

sacrifice des combattants morts aux Champs d'honneur, en service commandé et des 

victimes civiles de la guerre. Elle est instituée pendant la Première Guerre mondiale 

par la loi française du 2 juillet 1915 et modifiée par la loi du 22 février 1922. Elle con-

fère aux victimes une reconnaissance et un statut individuel dont elles ne disposaient 

pas jusque-là (droit à la sépulture individuelle et perpétuelle dans un cimetière mili-

taire aux frais de l'État par la loi du 29 décembre 1915, création d'associations de 

veuves et d'orphelins, pension de veuve de guerre). Seules les personnes décédées 

entre le 2 août 1914 et le 24 octobre 1919, morts sur le champ de bataille ou à cause de 

dommages directement imputables au conflit, étaient susceptibles de recevoir cette 

mention. 

 



 Le Monument a été inauguré le dimanche 9 juillet 1922 par M. Proteau, représentant le Préfet, Mrs. 

Marchais et Lamy, députés, Mrs Brard et Guilloteaux Sénateurs, M. Le Toux juge de Paix. 

Parmi les nombreux discours, on peut noter celui du Sénateur Jean Guilloteaux, père de Paule Guil-

loteaux (1890-1960), mariée avec Jacques Hervé-Bazin, avocat. Ils ont eu trois enfants dont Hervé Ba-

zin, écrivain (1911-1996). Paule Guilloteaux, sa mère, est la Folcoche de « Vipère au Poing ». 

A noter que trois ildarhais étaient au 2è Régiment des Fusiliers Marins : Le Guénédal Léon, Hémond 

Adolphe et Le Veux Louis. 

Classement : 

Suite à l’étude des dossiers, les MPF ont été classés en quatre catégories : 

1 Décédés lors de combats  
2 Disparus en mer  
3 Décédés de cause de maladie  
4 Problèmes  

Difficultés rencontrées : 

Les premières difficultés ont été d’ordre orthographique. En effet des noms ont posé problème.  

Ainsi « A. HEMON » s’écrit « A. HEMOND » car il n’y a pas de « A. HEMON » mort pour la France.  

Encore « J. PICHON » est en fait « J. LE PICHON », souvent le « Le » est omis dans les documents 

d’état civil.   

Enfin, le seul « E. RIO » ayant fait la guerre est bien un Etienne Rio, mais, après avoir combattu au 

Congo jusqu’en 1915, il a été nommé patron des Douanes à La Rochelle en 1927 puis à Port-Navalo 

en 1928 et il est décédé le 18 octobre 1929 à Arzon et n’est donc pas mort pour la France. Après 

plusieurs recherches, il ne peut s’agir que de « H. RIO », Hippolyte RIO, soldat au 35è Régiment 

d’Artillerie, décédé le 12 octobre 1915 à l’hôpital temporaire de Vichy. 

 

1) Décédés lors de combats : 5 hommes 

DUBOIS Eugène : 10è Régiment du Génie, décédé le 15 mai 1915 dans les combats du Bois-le-Prêtre 

(« Priesterwald » pour les Allemands) qui se sont déroulés de septembre 1914 à juillet 1915 dans un 

massif forestier situé sur la commune de Montauville à quelques kilomètres à l'Ouest de Pont-à-

Mousson (Meurthe-et-Moselle, France). 

 

HEMOND Adolphe : 2è Régiment de Fusiliers marins, matelot de 3è classe, mort le 3 février 1915 à 

Nieuport. La bataille de l’Yser est l'appellation donnée à l'ensemble des combats qui ont opposé les 

unités allemandes qui voulaient franchir le fleuve en direction de Dunkerque aux troupes belges et 

françaises qui essayaient de les y arrêter.  

 

LE GUENEDAL Léon : 2è Régiment de Fusillier Marins, Matelot de 2è classe, breveté électricien, mort 

à Dixmude le 23 octobre 1914.  

 

 



LE ROHELLEC Frédéric : 162è Régiment d’Infanterie, décédé de blessures de guerre le 26 novembre 1914 

à Pypegaale (PIJPEGALE), Belgique.  

 

HEMON Joseph François  

Rappelé le 3 août 1914, 4è dépôt de Rochefort du 5 août 1914 au 30 août 1914  

2è Régiment de Marins à Cherbourg le 30 août 1914. 

Disparu le 17 décembre 1914 à Zuidsholte, Belgique.  

Médaille Militaire et Croix de Guerre avec étoile en bronze, arrêté ministériel du 1er mars 1922, JO du 9 

mars 1922. 

2) Disparus en mer : 4 hommes 

GOUSSET Benjamin : Décédé à bord du paquebot VENEZUELA le 13 mars 1918, disparu corps et bien 

après un torpillage dû au sous-marin UB-59 (KL Erwin Wassner) dans les parages de l'île de Wight, près de 

Falmouth lors d'une traversée Swansea - Rouen. 

LE DOUARIN Joachim : Disparu dans la perte du Cuirassier DANTON le 19 mars 1917. Le Danton fut coulé 

lors de la Première Guerre mondiale par le sous-marin allemand U-64 le 19 mars 1917 au large de la Sar-

daigne. L'épave du Danton a été découverte en 2007 et formellement identifiée en février 2009. 

LE PICHON Julien : Disparu à la suite du torpillage du Surprise le 3 octobre 1916 en rade de Funchal 

(Madère), corps retrouvé le 9 décembre 1916.  

SEVENO Adrien : Disparu dans la perte du navire POITIERS le 28 avril 1918. Le POITIERS a été torpillé le 

28 Avril 1918 à 19h00 à 5 milles dans le SSW de Hartland Point au large de la côte du Devon. 

3) Décédés de cause de maladie suite à la guerre : 5 hommes 

JAN Vincent : (Né le 4 aout 1885 à l’ile d’Arz). Quartier maitre de Manœuvre sur le Campinas, n° matricule 

2095 Vannes, mort pour la France le 24 décembre 1918 à l’hôpital Tribondeau (Achilleion) à Corfou des 

suites de grippe pulmonaire 

LE VEUX Louis : mort pour la France le 22 novembre 1914 à Bergues (Nord) des suites d’une méningite. 2d 

Maitre Fusilier marin, matricule 2115. 

RIO Théophile : Inscrit au quartier maritime de Vannes.   

Affecté au 85è Régiment Territorial d’Infanterie, arrivé au corps le 10 février 1915, passé au 10è Régiment 

Territorial d’Infanterie le 12 juillet 1915. Dirigé le 22 décembre 1916 sur le Dépôt des Equipages de la Flotte 

de Lorient.  

Affecté au Centre d’Aérostation de Paimboeuf ; mort pour la France le 6 novembre 1918 des suites de 

grippe à l’hôpital Broussais à Nantes. N° matricule 647 

MADEC Jean : Incorporé à compter du 8 avril 1915 au 70è RI, nommé Caporal le 23 mai 1918, passé au 7è 

régiment d’infanterie le 12 avril 1916, intoxication le 30 septembre 1917, rejoint les Armées le 19 décembre 

1917, décédé à l’hôpital complémentaire d’armée n°47 à Ognon(Oise) le 6 juin 1918. 



 

RIO Hippolyte : Condamné le 19 mai 1911 par le Tribunal Correctionnel de Bordeaux à 5 Frs d’amende pour 

infraction à la police des chemins de fer.  

Incorporé au 35è Régiment d’Artillerie 9è Batterie à compter du 10 octobre 1912, décédé le 13 octobre 1915 

à l’hôpital Temporaire 45 à Vichy. 

 

4) Problèmes : 6 hommes 

Pas de lien apparent avec l’ile d’Arz : 2 hommes 

MARTIN Robert de Kergurioné : Né le 7 août 1882 à CRACH dans le hameau de Kergurioné ; Matricule 2824 

à LORIENT 

Lieutenant au 151ème Régiment d’Infanterie (8ème compagnie). 

Mort pour la France le 1er mars 1915 au bois de la GRUERIE (MARNE). 

Aucune relation avec l’ile d’Arz, n’est pas inscrit sur le monument aux morts de Crach, serait inscrit sur ce-

lui de Vannes en plus de celui de l’ile d’Arz. 

 

GUENIER Pol : Né le 6 juillet 1886 à Vannes, Maréchal des Logis, matricule 277, 142è régiment d’artillerie.  

Décédé le 5 octobre 1918 à Parthenay des suites d’une bronchite hémoptysique (imputable au service).  

En résidence à l’ile d’Arz le 25 août 1911, à Rennes le 28 novembre 1911, 15 place St Armel, Avocat, 13 juil-

let 1912 à Vannes, 31 rue Jeanne d’Arc, Juge au tribunal, 25 février 1914 Juge suppléant au tribunal de 

Rennes. N’a pas de relation avec l’ile d’Arz sauf un très court séjour en 1911.  

 

Décédés de cause sans lien avec la guerre : 4 hommes 

DOUARIN Aimé : Décédé le 4 août 1914 à l’hôpital de Brest des suites de broncho-pneumonie le lendemain 

de la déclaration de guerre par l’Allemagne… n’est pas reconnu mort pour la France. 

SEVENO Francis : Inscrit au quartier maritime de Vannes le 4 mai 1912, 2nd maitre timonier, Première esca-

drille de sous-marins de l’armée navale à Cherbourg, n° matricule 2263 ou 1268.  

Décédé le 16 octobre 1918 à 25 ans, hôpital Complémentaire N°9 Avenue Berthelot Lyon 18-20, des suites 

d’un accident sans lien avec la guerre, n’est pas mort pour la France . 

LE NINDRE Adrien : inscrit au quartier maritime de Vannes le 23 septembre 1910, n° 2229, n° matricule 

1066. Décédé en son domicile de l’ile d’Arz le 8 avril 1921. 

YVER Paul : Inscrit maritime de Vannes le 22mars 1905  n° 2122, N° matricule 430.  

Décédé de maladie sans lien avec la guerre le 9 décembre 1918 à l’asile de Lesvellec St Avé Morbihan. 


